
 

Monsieur Laurent Wauquiez 

Président de la région Auvergne Rhône-Alpes 

 

       Paris, le 2 octobre 2018 

 

Monsieur Wauquiez, 

 

Nous avons appris que vous souhaitiez que les contribuables de votre région 

versent 200 000 € à un abattoir qui a brûlé récemment. Nous voudrions vous 

proposer une utilisation plus judicieuse de cet argent public, pour le bien des 

humains, des animaux et de la planète. 

 

Comme vous le savez sûrement, de plus en plus de personnes souhaitent pouvoir 

profiter de repas sans produits d’origine animale. Or pour l’instant, ce n’est pas 

possible dans les cantines des lycées de la région Auvergne Rhône-Alpes. 

L’alimentation végane épargne d’intenses souffrances aux animaux dans les 

élevages, les abattoirs et les filets de pêche. Par ailleurs, l’ONU a déclaré qu’un 

changement mondial vers une alimentation végétale était nécessaire pour nous 

prémunir des pires effets du changement climatique et a indiqué que l’élevage 

était l’une des pires causes d’émission de gaz à effet de serre et de nombreux types 

de pollution. De plus, une alimentation végane est meilleure pour la santé qu’une 

alimentation carnée et riche en produits d’origine animale, principaux 

responsables de l’épidémie d’obésité qui frappe notre pays. Un repas sans produits 

d’origine animale est aussi le plus inclusif de tous, puisque tous les usagers 

peuvent manger végan. Des écoles, hôpitaux, cantines d’entreprises, restaurants 

universitaires se mettent au végan en France et partout dans le monde, pourquoi 

pas dans votre région ?  

Une subvention pour aider à une transition culinaire pour développer le végan 

dans les cantines des lycées de votre région serait bien plus bénéfique à la société 

que si elle était versée à un abattoir, alors que la consommation de viande des 

Français diminue. Les emplois induits par les filières de l’alimentation végétale 

sont assurément plus pérennes que ceux des abattoirs. Une entreprise locale 

comme Hari&co (basée à Lyon) qui propose des produits végans d’origine 

française à plus de 3000 cantines scolaires en est l’un des exemples. 

Monsieur, plutôt que de soutenir l’industrie mourante de la mort, investissez dans 

la santé publique, la préservation de l’environnement, le respect des animaux et le 

vivre-ensemble en une seule mesure : mettre du végan au menu des cantines des 

lycées. 

Je vous prie de recevoir mes salutations les meilleures. 

 

 

 

 

 

Cyril Ernst 

Chargé de campagnes 

PETA France 


